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15. Ayril 1794, 565

du gouvernement qu’ils .vouloient fubflituer

a la monarchie. A la téte de ces préten-
dus | philofophes politigyes fe miontroit le
fameunx Mirabeau l'ain¢, dans lequel fe trou-
voient beaucoup de ces talens aui peuvent
faire un grand homme, plus encore de ces
vices qui font les méchahs, & fur-tout cette
audace qm fait les Catilina, lorlqu’elle fe
trouve réunie au courage des guerriers, le
feul qui lui manqua. Dés les premlcrs jours
des Etats-Généraux ouverts a Verfailles le
cing Mai 1989, il n'avoit pas caché com=-
bien il -croyoit important. de renverfer d’a-
bord les idées religieufes pour remplir {és
projets. 8¢ vous wvoulez une révelution,
ayoit-il dit publiquement, il faut commen-
cer par décatholiciferla Iranre. e CE
aveu d'un grand confpxratem eto:c en lui-
méme ; un hommage précicux a la Religion
cathohque Il confeffoit par-1a combien elfe
eft propice au maintien des empires, pmf-
qu'il creyoit deveir commencer par la refi-
ver{er, avant. que d’attaguer le gouvernga
ment -méme, Cependant l’atmcc polmque
etit raifonné diferemment , 1] avoit mieux
connu: cette Religion. Il eut vu que fans
doute elle ne favorifa jamais la révolee,

mais qu’elle fait auffi fe. maintenir mal;,rc
toutes les variations, & {ous toutes les fore
mes de gonvernement compatibles avec la
jultice & le bonheur des peuples. Il elic
vu que, fi elle attachoit les Frangois 2 leur
monargue, elle w'infpiroit pas moins de fidé-
litt, moins de zele aux gatholigues Suil-
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